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EN CAHIER CENTRAL
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et sur les réseaux 
sociaux

Zoom
Samedi 18 mai, c’était journée portes ouvertes au Conservatoire. L’occasion pour les Drancéens 
de découvrir les 30 disciplines qui y sont enseignées, mais aussi de rencontrer quelques-uns des 
47 professeurs et des 700 élèves.
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EN CAHIER CENTRAL

Une pluie de performances sportives
La saison sportive qui s’achève donne 
l’occasion de mesurer au travers des 
résultats des associations sportives 
leur capacité à s’épanouir dans notre 
ville.
On sait déjà que Drancy est une Ville 
sportive et chacun est très fier de 
«  nos graines de champions  » qui 
germent (en boxe, tennis ou athlétisme) et préparent les Jeux 
Olympiques, les prochains ou ceux de Paris 2024.
Mais cette fin d’année sportive donne également l’occasion 
de souligner les résultats exceptionnels de plusieurs clubs de 
Drancy et d’en être très fière.
Le club de rugby, le RCD, atteint pour la première fois de son 
histoire, la Fédérale 1. C’est certainement, le fruit d’années 
de travail et d’abnégation qui trouvent ici leur aboutisse-
ment. Il est aussi évident que le soutien apporté par la Ville 
en fournissant des équipements sportifs de haut niveau et en 
accompagnant l’école de rugby ont favorisé cette accession 
au niveau national.
Plusieurs autres clubs durant ce week end achèvent l’année 
en beauté. Il s’agit de la JAD football qui voit ses jeunes de 19 
ans accéder à la division Nationale à laquelle participent déjà 
les 17 ans. On connait toutes les qualités de club formateur 
de la JAD qui sont ici encore confirmées.
Il faut aussi citer les équipes féminines et masculines seniors 
de l’USBD qui, à l’issue de leur saison, retrouvent le niveau 
régional et vont faire rayonner les couleurs de Drancy dans 
toute la région. Le sport s’écrit aussi au féminin dans la Ville.
Enfin, le tennis de table de la JAD est venu compléter ce pal-
marès particulièrement riche en franchissant à son tour le 
palier qui conduit à la division pré-nationale. Tous ces clubs, 
toutes ces associations méritent un grand coup de chapeau 
que ce soient leurs dirigeants, leurs bénévoles, leurs en-
traineurs et leurs joueurs qui ont donné le maximum d’eux-
mêmes pour monter au plus haut niveau.
Au travers de cette moisson, la Ville voit aussi récompensée 
sa volonté de soutenir la pratique sportive depuis des an-
nées en mettant à disposition des équipements de qualité, 
gymnases et terrains de sport, et demain un stade nautique 
plus grand, et en apportant aux clubs la logistique dont ils 
ont besoin.
Développer la pratique sportive, en loisirs ou en compéti-
tions, voilà un outil essentiel au service du lien social et de la 
relation entre les jeunes et leurs ainés.
C’est aussi, pour les plus jeunes notamment, l’apprentissage 
bénéfique d’un travail en équipe, la formation au respect de 
règles communes et l’acceptation de l’effort : trois qualités 
qui conduisent à la performance.
Le sport, c’est le premier pas d’une démarche d’intégration 
dans la société et si, en plus, les résultats viennent couronner 
le tout comme cette année, l’attraction des clubs va forte-
ment s’accroitre. Sans conteste, le sport est vraiment un ac-
teur essentiel pour le mieux-vivre à Drancy.

Aude LAGARDE
Maire
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Vous avez aimé celle des messieurs l'an passé ? Vous allez 
adorer la Coupe du monde féminine qui se joue en France, 
du 7 juin au 7 juillet. C'est avec la formidable lucarne plan-
tée par Élise Bussaglia en quart de finale du mondial 2011 
face à l'Angleterre, à deux minutes de la fin du match, que 
les Françaises ont fait comprendre à 3,5 millions de télés-
pectateurs qu'il allait falloir désormais compter avec elles. 
Le football est ainsi fait  : il a 
besoin d'instants tragiques 
ou magiques pour entrer 
dans la mémoire collective.
Depuis, même si le ma-
chisme à la Thierry Roland 
est loin d'avoir disparu chez 
les amateurs de ballon rond, 
cette équipe de France taille 
sa route, entraînant dans sa 
suite un véritable élan du foot 
féminin dans l'Hexagone  : 
de 54 000 en 2011, nous 
sommes aujourd'hui passés 
à 180 000 licenciées. Et les 
Drancéennes n'ont pas man-
qué de suivre le mouvement, 
d'autant plus qu'au sein de la 
JAD, les filles ont anticipé le 
mouvement en chaussant les 
crampons depuis déjà une 
bonne dizaine d'années. Sept 
équipes foulent dorénavant 
les pelouses de nos stades 
(lire page 6).

Une histoire ancienne
Pourquoi faut-il se réjouir 
de voir une vieille citadelle 
du sport masculin se fémini-
ser  ? Simplement, parce que 
les femmes en ont envie. Et cette idée n'est pas neuve  : 
il y a tout juste un siècle, en 1919, les joueuses du Fémi-
na sport de Paris remportaient le tout premier champion-
nat de France. Et un demi-siècle plus tard, en septembre 
1969, une équipe féminine voyait le jour au sein de l'ASD. 
Longtemps, les jeunes drancéennes s'alignèrent dans des 
championnats FSGT. 
Le principal frein au développement du foot féminin était 
ce véritable verrou au sein de la fédération française. Il 
aura fallu des décennies pour en trouver la clé. Désormais, 
les femmes jouent au ballon, mais font aussi leur entrée au 
sein des instances et de l'encadrement. Le 28 avril, pour la 

première fois, une femme, Stéphanie Frappart, a même ar-
bitré un match de Ligue 1 masculine. Les temps changent !

Laisser vivre le ballon
Et puis, le foot féminin, c'est une autre façon d'envisager le 
ballon rond, avec un jeu fluide, très technique et peu d'in-
terruptions. Pas de cinéma et de roulades de souffrances, 

même lorsque l'on a vraiment 
mal. Et, cerise sur le gâteau, 
avec ces dames, nous n'avons 
pas droit à un défilé capillaire. 
Il y a dans ce football quelque 
chose de rafraîchissant car ce 
sport, mais c'est aussi le cas 
du rugby, n'a pas été codifié 
pour 22 ou 30 joueurs suren-
traînés. Chez les hommes, les 
terrains sont devenus trop 
étroits. Chez les femmes, il y 
a plus d'espace. Or, c'est dans 
ces interstices que vit le bal-
lon.
Alors, encourageons l'équipe 
de France pour sa Coupe du 
monde et surtout, mesdames, 
faites du foot si vous en avez 
envie.
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Femmes de foot
La Coupe du monde de foot féminin débute ces prochains jours. 

À Drancy, il y a déjà quelques années que les femmes ont adopté le ballon rond.

Le sport féminin à Drancy
Sur les 7288 adhérents à une association sportive, 2825 
sont des femmes, soit 38,76 %. Elles sont 37 % au niveau 
national et 35 % au niveau départemental. Chez les moins 
de 10 ans, les Drancéennes sont 42 %, mais seulement 35 % 
chez les 10 – 18 ans.
702 pratiquent la natation (666 hommes), 498 la danse 
(42) et 402 le fitness (9).
A contrario, elles ne sont que 3 à faire du cyclisme (60), 7 
du rugby (235) et 15 du tennis de table (93). La capoeira 
atteint la parité parfaite avec 118 pratiquantes (119).
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Quand la JAD football 
se décline au féminin
La JAD possède pas moins de 7 équipes de football 
féminines tous âges confondus. Des filles 
déterminées à continuer de progresser dans la 
pratique de leur passion commune : le ballon rond. 

À Drancy, la pratique du football féminin a le vent en poupe. 
Alors qu'il y a tout juste 4 ans, le club drancéen ne comptait 
qu'une seule équipe senior de 20 joueuses, les filles sont de 
plus en plus nombreuses à pratiquer ce sport. Aujourd'hui, 
la JAD forme près de 150 footballeuses, réparties dans 7 
équipes : 2 équipes U13 (12-13 ans), 1 équipe U15 (14-15 ans), 
2 équipes U18 (16-18 ans) et 2 équipes seniors (plus de 18 
ans), auxquelles il faut ajouter les filles de l'U11 (9 à 11 ans) 
qui, pour l'instant, s'entraînent au sein d'une équipe mixte. 

Promouvoir le foot féminin 
Cet engouement récent pour le football féminin à Drancy ne 
doit rien au hasard. Il est le fruit d'une démarche active de 
l'entraîneur Joseph Lucien et de l'éducateur, Teddy Rafra-
fi. Pour recruter de nouvelles joueuses, ils ont organisé des 
journées portes ouvertes et la distribution de prospectus 
devant les établissements scolaires de la ville, des écoles 
élémentaires au lycée, en passant par les collèges. "L'organi-
sation en France de la prochaine Coupe du monde de foot-
ball féminine favorise aussi les inscriptions", indique Teddy 
Rafrafi. "Beaucoup de moins de 13 ans souhaitent déjà s'ins-
crire pour l'année prochaine". 
En quelques années, le niveau des joueuses s'est considé-
rablement amélioré, à l'image des récentes performances 
des deux équipes seniors. Entraînée par Joseph Lucien et 
son adjoint Bruno Saldanha Da Silva, l'équipe A a enchaîné 3 
montées consécutives et est parvenue à se maintenir au plus 
haut niveau régional, la R1, pour la saison 2019/2020. De 
son côté, l'équipe B, créée cette année et portée par Jean-
Claude Njehoya Nloga, évolue déjà en départemental 1. 

Multiplier les entraînements
Il faut dire que les filles ne ménagent pas leurs efforts. À rai-
son de deux entraînements par semaine, le lundi et le jeudi 
soir, les 40 joueuses seniors ont à cœur de remporter le plus 
de victoires possible.   
Pourtant, le défi est immense et la prouesse des perfor-
mances récentes des Drancéennes se mesure d'autant plus 
lorsqu'on jette un œil du côté des équipes adversaires. Ces 
dernières s'entraînent pour certaines jusqu'à 2 fois plus, soit 
3 à 4 fois par semaine. 
"Cela se ressent nécessairement sur le terrain", explique Bru-
no Saldanha Da Silva. "En multipliant les entraînements, on 
peut focaliser les séances sur un point en particulier, comme 
la technique, la tactique ou encore l'endurance et la coordi-
nation". Pour l'heure, les footballeuses drancéennes doivent 
se contenter de ces deux entraînements hebdomadaires. La 
pratique du football est très développée à Drancy et les cré-
neaux où il y a des terrains libres sont rares.
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Ismay 
Sainval : 
la rage de 
vaincre 
À 26 ans, la capitaine des 
seniors féminines de la JAD 
rêve d'emmener son équipe 
en 2e division. Fière de ses 
coéquipières, elle reste 
néanmoins lucide sur les points 
faibles de l'équipe. Rencontre. 

Depuis quand jouez-vous au 
football ?
I.S  : J'ai commencé à l'âge de 6 ou 7 
ans. J'ai grandi dans une famille de 
garçons qui sont tous passionnés 
de football. On regardait les matchs 
ensemble à la télévision et après 
j'allais disputer un match dehors 
avec mes cousins et mes frères. Très 
rapidement, je suis devenue "la fille 
qui jouait au foot". 

Quel est votre parcours de 
footballeuse ?
I.S : Originaire de Guyane, j'ai intégré 
mon 1er club après mon arrivée en 
métropole à l'âge de 11 ans. J'ai 
débuté à Sarcelles, puis j'ai joué à 
Sevran pendant un an. J'ai ensuite 
évolué à Vaujours pendant 2 ans, avant 
de passer une année au stade de l'Est 
à Pavillons-sous-Bois. J'ai finalement 
intégré la JA Drancy en septembre 
2016.    

Comment le football féminin 
est-il perçu ? 
I.S  : Lorsqu'on est une fille qui sait 
manier le ballon, on reçoit beaucoup 
de réflexions désagréables. Je me 
souviens qu'à l'école, un garçon 
m'avait invité à jouer plutôt à la corde 
à sauter. Plus récemment, j'ai participé 
à un match amical de futsal à 5 contre 
5 contre une équipe de garçons. Mon 
équipe féminine les a battus, ce qui 
nous a valu des remarques sexistes 
comme "tu n'as rien à faire sur un 
terrain" ou "retourne faire à manger "! 
L'ego des hommes est vite touché 
lorsqu'ils perdent face à des femmes. 

Qu'en pense votre entourage ?      
I.S : Les hommes de ma famille m'ont 

toujours soutenue. En revanche, cela a 
été plus compliqué de faire accepter 
ma passion à ma mère. Elle avait des 
préjugés et craignait que je me blesse 
et que j'ai des cicatrices visibles. Pour 
elle, je devais avoir des activités plus 
féminines et me concentrer sur mes 
études. Mais elle a changé d'avis lors 
de mon arrivée à Sevran, lorsque j'ai 
intégré pour la 1ère fois une équipe 
100% féminine. Depuis, elle me 
soutient et suit mes progrès sur le 
terrain.

Comment faire évoluer la perception 
qu'a le public du football féminin ?  
I.S  : Il faut avant tout changer le 
regard des hommes et donner plus de 
visibilité et de crédibilité aux équipes 
féminines. Il y a un écart criant dans le 
traitement médiatique auquel elles ont 
droit par rapport à leurs homologues 
masculins. Il y a aussi une différence 
de traitement au sein même des clubs. 
À la JAD par exemple, il n'y a aucune 
photo d'équipe féminine accrochée 
au mur.

Quels sont les atouts et les points 
faibles de l'équipe ?  
I.S  : L'équipe est plutôt jeune, avec 
une bonne cohésion de groupe. Les 
anciennes accompagnent les plus 
jeunes, qui n'ont encore que 16 ou 
17 ans pour certaines. Nos points 
forts  ? La gagne  ! On a l'esprit de 
compétition, chaque joueuse apporte 
sa pierre à l'édifice. On est forte 
en attaque car on sait se créer des 
occasions. En revanche, l'équipe 
n'est pas assez patiente et a du mal 
à accepter l'échec, ce qui crée des 
frustrations. On a du mal à défendre 
ensemble et on se disperse car on 
n'est pas coordonnées.  

Votre rêve de joueuse ? 
Emmener mon équipe au moins en 
2e division  ! Quant à moi, le plus fou 
serait de jouer à l'étranger et pourquoi 
pas, en D1. 
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La Coupe du monde 
en avant-première
En prévision de la Coupe du monde féminine de 
football qui se déroule du 7 juin au 7 juillet en 
France, le district de Seine Saint Denis de 
Football a convié les jeunes drancéennes à venir 
tâter du ballon. Reportage.  
Malgré le mauvais temps et les vacances scolaires, une 
dizaine de jeunes filles âgées de 11 à 13 ans ont partici-
pé aux animations de "Toi aussi, viens faire ta Coupe 
du monde",  organisé le 25 avril dernier dans le parc de 
Ladoucette. "L'idée est de promouvoir le football féminin 
et d'encourager les bleues", explique Frédérique Grando, 
ancienne gardienne de but, membre de la commission fé-
minine du district 93. "Cette opération se déroule du 23 au 
26 avril dans une vingtaine de villes du département", pré-
cise-t-elle. 

Des stands éducatifs et pédagogiques
Le temps d'une après-midi, les footballeuses en herbe ont 
participé à des matchs et affiné leurs connaissances du bal-
lon rond, des valeurs du sport et de la France. À côté du 
terrain, un premier stand témoigne de l'ambiance joviale 
de l'événement. Partenaire de l'opération – aux côtés entre 
autres du département et de la préfecture – le Crédit mu-
tuel a offert goûters et goodies aux participantes. Dans le 
lot, des stylos, des casquettes, des calendriers et des mail-
lots du district 93. Sur la gauche, le stand "Arbitrage" pro-
pose un quiz républicain pour tester les connaissances des 
joueuses. Plus loin, le stand "Écologie" tente de les initier 
au tri sélectif à travers un jeu : il s'agit pour les participantes 
de déterminer dans quelle poubelle jeter une série d'ob-
jets du quotidien représentés sur des étiquettes. Toute 
bonne réponse ouvre le droit de tenter un tir de précision. 

Une passion au féminin
Parmi les jeunes footballeuses présentes, plusieurs évo-
luent déjà en club. C'est le cas d'Eden Sanchez, capitaine 
d'une des deux équipes U13 (moins de 13 ans) de la JAD. 
"Je joue au football depuis 7 ans. Même le mauvais temps 
ne m'a pas découragée de venir aujourd'hui". Bonnes 
joueuses, ses camarades de club invitent les organisateurs 
à constituer des équipes équilibrées, composées à la fois 
des sportives confirmées de la JAD et d'amatrices de pas-
sage,  "sinon, les matchs risquent de ne pas durer !".

En attendant que la compétition démarre, un jeune garçon 
s'aventure sur le terrain pour défier  une footballeuse aguer-
rie. Las  ! Entre grand pont et roulette, il effleure à peine 
le ballon et finit par  abandonner, le sourire aux lèvres, au 
bout de quelques minutes. "Elle est forte !", lance-il à bout 
de souffle. Gageons qu'après une telle leçon, il suivra d'un 
œil attentif l'évolution de l'équipe de France  féminine lors 
de la compétition qui s'annonce.   



QUARTIERS

Comment définiriez vous Prox'raid 
Aventure en 3 mots ? 
A.M  : D'abord, "Prévention". Les ani-
mateurs des différentes activités re-
présentent des métiers de proximité 
tels que les pompiers, les policiers 
ou encore les agents de la RATP. De 
manière ludique, ils font passer des 
messages importants de prévention 
aux plus jeunes, qui sont plus attentifs 
et réceptifs dans un tel cadre. 
Ensuite, "Lien", car il s'agit avant tout 
d'un espace de rencontres et de 
convivialité entre les différents pu-
blics – parents, enfants, animateurs 
jeunesse – et les professionnels pré-
sents sur place. 
Enfin, "Transversalité". L'organisation 
de Prox'Raid Aventure mobilise en ef-
fet différents services qui coopèrent 
en vue de réaliser un objectif com-
mun. 

Qu'apporte Prox'Raid au jeune 
public ?
A.M  : Un tel événement leur permet 
d'avoir des activités qui sortent de 
l’ordinaire tout en leur apportant un 
savoir précieux. Ils apprennent ain-
si les premiers gestes qui sauvent, à 
soulever un blessé pour le transporter 
en toute sécurité ou encore quelques 
mouvements d'autodéfense. Surtout, 
ils vont à la rencontre des policiers 
et des pompiers dans un contexte 
apaisé et décomplexé. Cela facilite 
le dialogue et permet de changer la 
perception qu’ils ont de ces acteurs 
du service public quand ils sont ame-
nés à les croiser dans la rue à l'avenir.   
  
Comment la Ville s'implique-t-elle 
dans l'événement ? 
A.M : La Ville soutient les expériences 
qui favorisent le mieux vivre en-
semble et qui permettent de fédérer 
les acteurs locaux et les publics. Dans 
le cas de Prox'Raid Aventure, son rôle 
est justement de mobiliser et d'orien-
ter ces acteurs pour mener une action 
commune, plutôt que de multiplier les 
initiatives individuelles. Pour le public, 
c'est préférable car cela lui offre une 
meilleure visibilité de ce que la Ville et 
les services publics ont à lui offrir.

Prox'Raid : un moment sportif et citoyen
Le 15 mai dernier, le quartier village parisien accueillait la 3e édition de Prox'Raid Aventure. 
Anthony Mangin, 1er adjoint au maire en charge de la Politique de la ville, était présent. L'occasion 
pour lui d'expliquer à Drancy Média les bienfaits de cette initiative qui permet aux plus jeunes de 
pratiquer des activités avec l'assistance bienveillante de policiers, de pompiers et d'agents de la RATP. 
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Pour sensibiliser les plus 
jeunes à la difficulté de 
leur métier, les pompiers 
les font monter en haut 
de l'échelle du camion.

Avant de s'élancer sur le parcours santé, 
mieux vaut être bien équipé !



VIVRE ENSEMBLE

La fin de l’année se profile... et, avec 
elle, une bonne excuse pour faire et 
refaire la fête avec ceux que l’on cô-
toie toute l’année à l’école, dans ses 
activités associatives mais aussi tout 
simplement dans son quartier. 

La fête de quartier  
Organisée par l’association BBN, en 
partenariat avec la Ville et l’OPH, la 
fête du Petit Drancy regroupera, le 
8 juin, les acteurs incontournables 
du quartier  : les services publics et 
les associations. Tous seront là pour 
échanger avec les habitants et sur-
tout partager un moment convivial 
entre voisins. Il y aura des spectacles, 
des animations et des stands de res-
tauration. Le thème, cette année, sera 
l’Inde. 

> Fête de quartier
de 12h à 18h30
cité Gaston Roulaud

Une balade sonore pour 
découvrir et se souvenir
Le projet de rénovation urbaine de 
la cité Gaston Roulaud devrait être 
lancé d’ici la fin de l’année 2019. Ce 
sera le début d’un grand chantier qui 

verra le quartier se transformer radi-
calement. En attendant, la Ville a tenu 
à donner la parole aux habitants. De-
puis plus d’un an, le collectif Antropo-
links arpente la cité à leur rencontre 
pour recueillir leurs souvenirs. 

Samedi 8 juin, la fête de quartier sera 
l’occasion de découvrir ce travail de 
mémoire. Pendant une heure, les  ha-
bitants pourront se balader dans la 
cité, librement, avec un audioguide, 
et écouter les témoignages de ceux 
qui y ont vécu, qui y vivent ou qui l’ont 
traversée. Pour certains, ce sera l’oc-
casion de découvrir des anecdotes 
inédites, pour d’autres de se souve-
nir de moments de vie…  Un court 
-métrage, illustrant ces témoignages, 
pourra également être visionné sur le 
stand du service municipal du Renou-
vellement urbain.

> Balade sonore
à partir de 10h
durée : 1 h
Retrouvez le travail d’Anthropolinks 
sur : gaston-roulaud.wixsite.com

Le Petit Drancy fait la fête
Samedi 8 juin, les habitants ont rendez-vous cité Gaston Roulaud. 
La fête de quartier sera l’occasion cette année de découvrir 
le travail de mémoire réalisé depuis un an par le collectif 
Anthropolinks. 
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Samedi 8 juin
de 12h à 18h30

soutient la vie associative

Fête de quartier
Gaston Roulaud

Renseignements : 06 46 01 25 40

VIDE GRENIER 
samedi 9 AVRIL 2016

de 6h30 à 18h

Cité Gaston Roulaud

collections

vêtements

livres

cd, cassettes

vaisselle

jeux

petits 

meubles

lampes

horloges

jouets

chaussures

Sur le thème 
de l’Inde

C
M

J
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   Quartiers

Les autres fêtes de quartier
> Fête de l'Abreuvoir
Samedi 8 juin, de 12h à 18h, 
4 allée de Dublin (Drancy)
> Paris campagne
Samedi 22 juin, à partir de 13h
stade CER
> Village parisien
Dimanche 30 juin, toute la journée
École élémentaire Marcel Cachin

   Jeunesse
Une expo pour un été serein  

Du 11 au 21 juin, le Bureau 
information jeunesse (BIJ) du 
centre ville informe les jeunes sur 
les "conduites estivales à risques".  
Sexualité sans protection, utilisation 
choisie ou contrainte de drogue, 
exposition au soleil ou à un excès de 
décibels, tatouages et piercings mal 
réalisés… La liste est longue ? Un 
rappel est donc toujours utile, afin 
de passer de bonnes vacances et 
d’éviter surtout de mettre sa vie et sa 
santé en danger.
> 157 cité Paul Bert
du lundi au jeudi de 9h à 12h 
et de 13h30 à 17h30, le vendredi de 
9h à 12h

EN
 B

RÈ
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La ville 
bientôt en fête !

Patrick Benayoun, responsable de l'accueil 
au conservatoire, est aussi l'animateur la 
fête de la ville depuis 1982. Il revient pour 
Drancy média sur l’événement plébiscité, 
chaque année, par les Drancéens.

FÊTE DE LA VILLE

1/ À quand remonte cette tradition à Drancy ? 
P.B : La fête existe de puis 1965 mais elle a beaucoup évolué. À une 
époque, on y procédait, par exemple, à l'élection de miss Drancy. 

2/ Quel est l'esprit de cette fête et que représente-t-elle
à Drancy ? 
P.B : L'esprit de la fête de la ville est celui de la convivialité. L'idée 
est de permettre aux Drancéens de découvrir les associations 
présentes dans leur ville, ainsi que les activités sportives et cultu-
relles qu'elles proposent tout au long de l'année. 
Cela permet aussi aux différentes associations de 
se rencontrer les unes les autres.     

3/ Comment a-t-elle évolué au fil des ans ? 
P.B : À l'origine, cette fête se déroulait sur deux 
jours, dans différents quartiers de la ville. Ce n'est 
que depuis 2002 que la fête a lieu systématique-
ment au Parc de Ladoucette. La première journée, le samedi, était 
dédiée à l'accueil des centres de loisirs. Le lendemain était consa-
cré à la découverte des associations de la ville, qui exposaient leur 
stand à l'espace Petieu. La journée était ponctuée par un carnaval 
et un défilé. Aujourd'hui, la fête propose beaucoup plus d'anima-
tions que par le passé.     

4/ À quoi peut-on s'attendre cette année ?
P.B : 79 associations participent à la fête et chacune d'elles pro-
pose une activité ou une découverte au public. Certaines anima-
tions fonctionnent tellement bien qu'on les reconduit systémati-
quement d'une année sur l'autre, comme le stand de maquillage 
et l'activité poney. Cette année, le public pourra découvrir des 
créations de bijoux haïtiens, participer à une loterie et une tombo-
la ou encore s'essayer au tir à l'arc. À moins que les amateurs de 
sensations fortes ne préfèrent escalader l'échelle du camion de 

pompiers... L'idée est que toute la famille passe une 
bonne journée.      

5/ Comment s'organise un tel événement ? 
P.B : En s'y préparant plus de 6 mois à l'avance! On 
organise plusieurs réunions car le maître mot est la 
coordination. Plusieurs services de la mairie sont im-
pliqués dans la mise en œuvre de la fête, de la voirie, 

jusqu'aux élus, en passant par la police municipale et le service 
des fêtes. Tout le monde doit travailler main dans la main. De leur 
côté, les associations doivent communiquer leurs besoins pour 
que la mairie puisse fournir le matériel nécessaire : stand, tables, 
chaises, courant électrique etc. C'est une fête que les Drancéens 
attendent et plébiscitent. Il ne faut donc pas commettre d'erreurs.   

15 juin
10h/18h • parc de Ladoucette
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EN IMAGES

Parmi les nouveautés du salon : la 
présence de reptiles et la possibilité de 
les toucher. Aude Lagarde a accepté de 
se prêter au jeu.

Enedis travaille en partenariat avec la Ville sur de 
nombreuses facettes du développement durable : 
l’environnement, la précarité énergétique, les projets 
d’aménagement, la cohésion sociale… Ici, avec le 
député, Jean-Christophe Lagarde et à sa droite, 
Bernadette Vandenabelle, adjointe au maire en charge du 
Développement durable.

En même temps avaient lieu les rendez-vous aux jardins. 
Ici, le président de l’association Drancy ville fleurie, 
organisatrice de l’événement, Jean-Pierre Richard, aux 
côtés de la mascotte. 

 > Salon du développement durable

Samedi 18 mai, le 
parc de Ladoucette 

accueillait le salon du 
développement du-

rable. Au programme : 
des animations pour 
toute la famille, mais 
aussi des bons plans 

et surtout des conseils 
pour adopter un mode 

de vie plus respectueux de 
l’environnement.
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Dimanche 19 mai, l’ASD, qui fête ses 100 ans cette année, 
organisait une journée omnisports. Au programme : des 
danses, du hand-ball, du badminton, du judo… et surtout 
de la bonne humeur.

Jeudi 16 mai, l’association Aisa animait une table ronde à 
l’occasion de la journée du vivre ensemble en paix. Étaient 
présents aux côtés de Rachid Kechidi, président d’Aisa France : 
le maire, Aude Lagarde et plusieurs responsables associatifs : 
Pascale Bensoussan (Taffetas et falbalas), Djamel Mehadji (Danton 
coeur), Marie Saint-Hilaire (Bougeons pour Haïti)...

Samedi 18 mai, une dizaine d’habitants du Village parisien a 
arpenté les rues du quartier toute la matinée en quête de déchets 
abandonnés. Une action de sensibilisation à la propreté menée 
par le conseil de quartier avec l’aide de son élu référent, Anthony 
Mangin (à droite sur la photo). 

Jeudi 23 mai, Mission 
emploi oraganisait une 
journée de recensement de 
à l’Hôtel de ville. Depuis sa 
création, il y aura bientôt six 
ans, le service municipal a 
déjà permis à plus de 4000 
demandeurs d’emploi 
de (re)trouver le chemin 
de l’emploi. Comment ? 
En permettant à ceux qui 
cherchent un emploi et à 
ceux qui en offrent de se 
rencontrer. 
Vous n'avez pas pu partici-
per ? Transmettez votre CV : 
http://bit.ly/EnvoyerMonCV
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Bienvenue !
à la Villa Beausoleil

Maison de retraite Médicalisée

restauration  
par de vrais Chefs

serVice hôtelier  
haut de gamme
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12 rue Louis Delplace • DRANCY

01 55 89 00 00
villabeausoleil.com

soins optiMuMs  
tout en discrétion

aniMations  
365 jours par an

La Villa Beausoleil de Drancy a été récompensée de la note de 10/10 en termes de 
qualité et de bien-être des résidents par Maison de Retraite Sélection.

VBD_AP_DImmediat_180x260.indd   1 20/06/2018   09:34
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Sortez !

EXPOSITION DE L'UAP
25e SALON DE PRINTEMPS>
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> Palmarès du festival

Prix de la Ville de Drancy : 
Les femmes savantes
De Molière
Cie Tim Théâtre
Mise en scène : Brigitte Richard

Prix du meilleur comédien: 
Gregory Del Vecchio pour son rôle de M. Serker 
dans Chambre à louer
De Joël Tejero
Centre Théâtral du Bourget
Mise en scène : Dolores Tejero

Prix de la meilleure comédienne : 
Marthe le Baube pour son rôle d’Henriette 
dans Les femmes savantes
De Molière
Cie Tim Théâtre
Mise en scène : Brigitte Richard

Prix de la meilleure mise en scène: 
Georges Millo pour la mise en scène 
de Une comète à Cuba
De Céline Monsarrat
Cie Térence

Prix du meilleur décor :
Chambre à louer
De Joël Tejero
Centre Théâtral du Bourget
Mise en scène : Dolores Tejero

Prix de la meilleure création originale :
Sans crier gare !
De Fabienne Carnet
Cie Regard de Polichinelle
Mise en scène : Fabienne Carnet et Christian Mariani

UN FLORILÈGE D’ÉMOTIONS...

 SAISON CULTURELLE 18 /19

Festival de théâtre amateur

Mai
Scèneen
Mai
Scèneen

du 14 au 18 mai 2019
Espace culturel du parc
du 14 au 18 mai 2019
Espace culturel du parc
Drancy

 Tél. 01 48 31 95 42
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Se
rv

ic
e 

C
om

m
un

ic
at

io
n 

20
19

 - 
 L

ic
en

ce
s d

’en
tr

ep
re

ne
ur

 d
e 

sp
ec

ta
cl

e 
N

° 1
-1

04
97

63
 / 

3-
10

49
76

2 
- P

ho
to

s :
 D

R
TH

ÉÂ
TR

E

@culturedrancy Culture Drancy

Les femmes savantes, par la Cie Tim théâtreUne comète à Cuba, par la Cie Terence

Le festival de théâtre amateur "Mai en scène" s'est déroulé du 
13 au 18 mai à l'Espace culturel du Parc. Retour en images sur 
ces quelques soirées passées sur les planches.

Sans crier gare, par la Cie Regards de Polichinelle
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L'UAP organise son 25e Salon de printemps du 1er au 9 juin au 
Château de Ladoucette. 

L'expérimentation pour inspiration 
Jean-Claude Bernard a passé sa vie à peindre... et cela 
fait plus de 65 ans que cela dure. Ce natif de Bayonne est 
encore sur les bancs de l'école lorsque déjà, il ne rêve 
que de dessin. Tandis qu'à son bureau son esprit vaga-
bonde, il donne du fil à retordre à ses professeurs qui ont 
du mal à l'intéresser à autre chose. 
Tout au long de sa vie, cet amour de la peinture ne fait ja-
mais défaut à Jean-Claude Bernard. Après le lycée, il se 
rend à Tours pour rejoindre l'école Brassart dédiée aux 
arts graphiques et suit en parallèle, incognito, les cours 
de l'école des beaux-arts. "Le directeur m'a quand même 

repéré un dimanche matin, alors que je peignais un mo-
dèle. Il m'a demandé ce que je faisais là et de quelle école 
je venais. Il s'est presque fâché, mais finalement, il s'est 
contenté de me dire qu'il fallait que je vienne officielle-
ment étudier aux beaux-arts", raconte-t-il goguenard.
Au sortir de sa formation, Jean-Claude Bernard enta-
me sa vie active à Paris, dans une entreprise de décor 
en bâtiment, tout en fréquentant dans le même temps, 
différents ateliers d'art. Plus tard, il rejoint l'enseigne Fé-
lix Potin, pour laquelle il conçoit des affiches et des éti-
quettes, avant de travailler la couleur des produits chez 
Arthur Martin. Rapidement, il s’ennuie. Un passage dans 
le domaine des affiches publicitaires ne lui convient pas 
davantage : sa créativité l'appelle, mais il lui faut déga-
ger suffisamment de temps pour dessiner et peindre da-
vantage. L'artiste décide alors de proposer ses services 
en indépendant et trouve son rythme, entre travail et 
passion. 
Dès lors, il expérimente et se lance des défis. Peintu-
res réalistes ou abstraites, natures mortes ou en mou-
vements, en passant par la calligraphie... Tout l'inspire 
pourvu qu'il ne s'y soit pas encore adonné. Ce qui inté-
resse le peintre, c'est l'harmonie et la tension qui émane 
des toiles. Fasciné par les œuvres de l'artiste néerlandais 
Maurits Cornelis Escher, dont il admire le travail sur les 
pavages et l'occupation de la toile, il s'essaye aux pers-
pectives insolites, à l'art de la répétition et aux représen-
tations architecturales. Certaines de ses œuvres repré-
sentent ainsi des constructions improbables, sorties tout 
droit de son imaginaire. 
Au cours de ses élucubrations, Jean-Claude Bernard suit 
plusieurs fils rouges, avec un travail récurrent sur la trace, 
la matière et les glacis en aquarelle. Mais il se refuse à en-
fermer ses œuvres dans un style bien défini. Car s'il ad-
mire le courant impressionniste ou encore les contrastes 
violents des œuvres réalistes de Caravage, lui se veut un 
artiste insaisissable. "Ne cherchez pas de logique dans 
la manière dont je présente mes œuvres, je les ai mélan-
gées ! Je ne tiens pas à ce que l'ensemble raconte une 
histoire ou témoigne d'une continuité. C'est anarchique !" 
Et c'est très bien ainsi. 

EXPOSITION

L'Union des arts plastiques s'expose

Cette année, c'est l'artiste drancéen Jean-Claude Bernard qui en est l'invité 
d'honneur. À ses côtés, plus d'une trentaine d'artistes présenteront leurs tra-
vaux au public drancéen. Si une majorité d'entre eux sont des artistes locaux, 
une dizaine nous vient tout droit de la ville jumelée de Willenhall au Royau-
me-Uni, à l'instar d'Eddie Gough, qui propose deux œuvres sensibles repré-
sentant des sans-abris. 
De l'impressionnisme au fauvisme en passant par la calligraphie et des œu-
vres plus abstraites, l'exposition donne à voir près de 220 peintures éclecti-
ques réalisées par des artistes amateurs. La plupart ne sont pas pour autant 
des débutants. C'est le cas notamment de Jean-Claude Bernard, président de 
l'UAP, qui est l'invité d'honneur de cette 25e édition du Salon de Printemps.  
À 76 ans, il présente une soixantaine de ses toiles, mais évite de parler d'une 
rétrospective de son œuvre. Portrait.



Pokemon Crew
VENDREDI 7 JUIN

 >20h30

PROCHAIN SPECTACLE

ESPACE CULTUREL DU PARC 
Place Maurice Nilès, 120 rue Sadi Carnot 

01 48 31 95 42
 ----------------------

C I N É M A
DU 2 AU 18 JUIN

BANDES ANNONCES sur fr

LES CREVETTES 
PAILLETEES

(1H40)

mercredi 5 juin 
à 14h30 et 20h30
dimanche 9 juin

à 15h et 17h30
mardi 11 juin

à 20h30

NOUS FINIRONS 
ENSEMBLE

(2H15) 

Dimanche 2 juin
à 15h et 17h30
Mardi 4 juin

à 20h30

POKEMON DETECTIVE 
PIKACHU

(1H45)

mercredi 12 juin 
à 14h30 et 20h30

dimanche 16 juin
à 15h et 17h30
mardi 18 juin 

à 20h30

Médiathèque Georges Brassens 
65 avenue Marceau 93700 DR ANCY n  01 48 96 45 67 n  mediathèques .drancydugny lebourget . f r

OBJECTIF BAC/BREVET 

DU 1ER AU 22 JUIN
Le réseau des médiathèques met en place un dispositif pour permettre 
aux étudiants de réviser dans les meilleures conditions : annales, 
ressources numériques gratuites, ordinateurs et wifi, soutien scolaire, 
ateliers de yoga et de méditation. Retrouvez tout le programme sur 
http://mediatheques.drancydugnylebourget.fr/ 

Pour toutes les animations : Entrée libre dans la limite des places disponibles. Inscriptions conseillées

Drancy / Dugny / Le Bourget

SAMEDI 8 JUIN 
11h • Médiathèque Georges Brassens
> P’tit dèj musical
Venez partager les derniers coups de cœur musicaux des bibliothécaires, 
tous genres confondus.
Un moment d’échange convivial autour de quelques gourmandises.
Dès 14 ans

JUIN

RE
N

D
EZ

VO
U

S

FÊTE DE LA MUSIQUE
MERCREDI 19 JUIN 
14h • Médiathèque Avenir
16h30 • Médiathèque Gaston Roulaud
> Atelier « human beatbox » (durée : 1h30)
Venez-vous initier aux techniques musicales de la « boîte à rythmes humaine » 
avec l’artiste beatboxer Waxy Box de la Compagnie Organic Orchestra.
Dès 10 ans
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VENDREDI 21 JUIN
Les élèves et professeurs du Conservatoire de Drancy investissent le 
réseau des médiathèques pour partager au cours d’un moment festif 
leur plaisir de la pratique musicale.

17h30 • Médiathèque Georges Brassens
> Concert interprété par les professeurs et élèves 
de Percussions classiques (durée : 1h)
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CINÉ- CLUB DE DRANCY
Michel Galabru
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www.drancy.net

Espace Culturel du Parc
Renseignement 01 48 31 95 42

* sous réserve de la disponibilité de la copie

4 € la séance
ou adhésion pour la saison : 20€
(donnant accès à toutes les projections)

saison 2018-2019

Jeudi 13 décembre 2018 à 20h30
un film de Vincente Minnelli - 1952 - ( 1h53 )

Jeudi 13 juin 
à 20h15

LA HORDE SAUVAGE
de Sam Peckinpah, avec William Holden, 
Ernest Borgnine, Robert Ryan

"Film dont la violence choqua à l'époque 
de sa sortie, "La Horde Sauvage" est au-
jourd'hui considéré comme un classique 
du cinéma américain. Derrière l'épopée 
de cette bande de truands se dissimule la 
Guerre du Vietnam qui, en 1969, commence 
à être ressentie comme un terrible gâchis. 
Plus gros succès de Sam Peckinpah, ce wes-
tern crépusculaire est l'un des derniers chefs 
d'œuvre du genre."
	  Par Simon Chevalier 

Espace culturel du parc - 4€
+ d’infos : 01 48 31 95 42

Espace culturel du parc, place Maurice Nilès, 01 48 31 95 42
drancy.fr > En un clic > Billetterie en ligne
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AGENDA Retrouvez les rendez-vous culturels dans le  

15

Dimanche 2 juin
> Stage de Pilates
avec la JAD Danses
15h, salle Paul Eluard
Inscriptions 06 10 28 57 72

Jeudi 6 juin
> Permanence Info énergie
avec l’ALEPTE
de 9h30 à 17h30, centre administratif, 
service du Développement durable

Vendredi 7 juin
> Tournoi de belote
avec l’UNRPA
14h, salle Jean Jaurès

Samedi 8 juin
> Collecte DEEE
déchets d’équipements électriques 
et électroniques
de 9h à 13h, angle de l’avenue 
Henri Barbusse et la rue Raymond 
Bertout
> Gaston Roulaud  : balade sonore
>>> Lire page 10
> Fête du Petit Drancy
>>> Lire page 10

> Portes ouvertes 
de la caserne de pompiers
Ateliers et animations pour tous
de 10h à 18h, rue Roger Salengro
> Portes ouvertes
de l’association Mata Leao 93
de 10h à 18h, gymnase Joliot Curie
> Spectacle chorégraphique
avec le centre de ressources du 
danseur (CRD)
19h, maison Daniel André, rue Saint-
Stenay

Mardi 11 juin
> Vacances d’été
début des inscriptions
aux centres de loisirs et au club ado
9h, mairie accueil, MSP et Portail famille 
sur drancy.fr

Du mardi 11 au vendredi 21 juin
> Exposition
sur les conduites estivales à risques
>>> Lire page 10

Jeudi 13 juin 
> Conseil municipal
20h, salle du conseil

Vendredi 14 juin 
> Spectacle Chants et Danses
de l’ASPE
19h30, Espace culturel du parc

Samedi 15 et dimanche 16 juin
> Gala de fin d’année
de la JAD danses folkloriques et 
africaines
de 18h30 à 22h (samedi), de 10h à 21h 
(dimanche), salle Louis Méret

Samedi 15 juin
> Fête de la ville
de 10 h à 18h, parc de Ladoucette
>>> Lire page 11

Dimanche 16 juin
> Vide grenier
avec l’Amicale de la Voie de l’Avenir
de 8h à 18h, place de l’Amitié
> Tournoi de belote
avec l’ASPE
14h, salle Albert Liard
> Animation sur le marché
avec le syndicat des commerçants
à l’occasion de la Fête des pères
de 8h30 à 13h, marché des 4 routes

Salle silence
Auditorium
> Mardi 4
14h-16h
> Mercredis 5 et 19
10h-19h
> Jeudis 6 et 13
14h-16h30
> Vendredi 7, mardi 11, 
mercredi 12, vendredi 14,
jeudi 20, vendredi 21
14h-19h
> Samedi 8
14h-18h
> Samedis 15 et 22
10h-18h

Découverte des ressources 
numériques
> Samedi 1er 
10h-12h
1er étage

Atelier méditation
> Mardi 4
16h30-17h45
Auditorium

Yoga
> Jeudis 6 et 13
17h30
Auditorium

Goûter
> Tous les mercredis et samedis
16h30
Rez-de-chaussée, dans le hall

P’tit déj’ musical
> Samedi 8 
11h
Auditorium

Concert
> Vendredi 21
16h
Rez-de-chaussée, dans le hall

   OBJECTIF BAC  du 1er au 22 juin à la médiathèque Georges Brassens
ZOOM

 + d'infos sur drancy.fr
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Ce dimanche 26 mai 2019 sera mar-
qué d'une pierre blanche dans l'his-
toire du RCD. Pour la première fois, le 
club va accéder la saison prochaine au 
3e niveau national, la Fédérale 1. Il ne 
fallait pas trembler sur la pelouse de 
Guy Môquet pour assurer ce succès, 
après la courte victoire à Beauvais, 34 
à 30, lors du match aller à Beauvais. 
C'est pourtant avec une certaine fé-
brilité que les Drancéens ont débuté 
la rencontre qui s'est déroulée, mal-
gré l'enjeu, dans un très bon état d'es-
prit. Il aura fallu une mi-temps pour 
que les joueurs se sortent du piège 
tendu par les Picards et prennent la 
mesure de l'événement qu'ils étaient 
en passe de réaliser. "La montée, fran-
chement, c'était pas le but au départ, 
assure le 2e ligne, Sylvain Gouailhar-
dou, dit Gougou, tout sourire à la 
fin du match. L’objectif, c’était de se 
qualifier pour les phases finales. Mais 
lorsque l'on a vu les résultats plutôt 
réguliers tout au long de la saison, on 
s'est mis à y croire. C'était que du bo-
nus pour nous. Et c'est pas fini : on va 
jouer à fond contre Villefranche. Mais 
ce soir, on va d'abord faire la fête".
Les joueurs ont deux semaines pour 
faire disparaître les migraines et pré-
parer leur prochaine rencontre. Pour 

les dirigeants, les temps à venir s'an-
noncent également studieux. Pour 
Benjamin Périé, président du RCD, 
"il s'agit maintenant de préparer la 
montée au niveau administratif et de 
construire la montée en Fédérale 1". 
En effet, il faudra sans doute renfor-
cer les effectifs et presque doubler le 
budget pour pouvoir aborder dans 
de bonnes conditions la saison à ve-
nir. "Mais d'abord, célébrons cette 
victoire".

> Prochaine rencontre :
RCD contre Villefranche-sur-Saône
Dimanche 9 juin à 15 h
La rencontre ayant lieu sur terrain 
neutre, des cars seront mis à disposi-
tion des supporters. Renseignements 
à venir sur le site et le Facebook de la 
ville et du club.

Le Rugby club de Drancy 
en Fédérale 1
Grâce à sa victoire, 19 à 12, face à Beauvais, le RCD se qualifie 
pour les quarts de finale de F2 et obtient son accessit pour le 
niveau supérieur. 

Le RCD n'est pas le seul club 
drancéen à s'être illustré en cette fin 
de saison, puisque le JAD tennis de 
table et les deux équipes seniors de 
basket de l'USBD se sont également 
brillamment comportés et accèdent 
à l'échelon supérieur. À lire dans le 
prochain Drancy média.
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Mardi 14 mai, Drancy accueillait le triathlon scolaire des CM2, une rencontre départementale au cours de 
laquelle 16 classes de CM2 s’affrontent, chaque année, lors d’épreuves de natation, de cyclisme, d’athlétisme 
et de sports collectifs. Deux écoles drancéennes étaient représentées : René Dewerpe et Jules Ferry.

Jeudi 16 mai, la FSGT 93 organisait, en partenariat avec l’ASD, la 6e édition 
du Festival des pratiques partagées, au stade Guy Môquet. 650 personnes 
valides et en situation de handicap issues de 30 structures spécialisées et 
collèges différents ont pratiqué ensemble 25 activités physiques, sportives 
et artistiques.

L’objectif de la journée : montrer que le sport 
est une voie importante d’inclusion et que la 
pratique partagée entre personnes en situation 
de handicap et valides est possible.

Parmi les nombreux invités présents figuraient Aude Lagarde et Tony 
Estanguet (7e à partir de la gauche), président du comité d’organisation 
des Jeux olympiques et paralympiques de Paris 2024, triple champion 
olympique et parrain de la rencontre.



ASSOCIATION

L'avantage avec le jeu de dames, c'est 
que les règles de base sont simples et 
que les enfants sont parfaitement à 
même de les mettre en pratique. Pour 
Antoine, Pierre, Christian et Olivier, il 
n'est donc point besoin de se fendre 
d'un long discours aux vertus péda-
gogiques avant de donner le top dé-
part de la compétition qui durera plus 
d'une heure. Pour les quelques-uns 
qui n'ont jamais joué aux dames, le 
principe de mouvement des pions est 
vite assimilé. "Encore une chose, que 
tout le monde ignore, ajoute néan-
moins Antoine en conclusion. Quand 
on a plusieurs options pour prendre, 
il faut toujours choisir celle qui per-
mettra de s'emparer du plus grand 
nombre de pions". Là, une bonne 
explication au tableau sur lequel est 
accroché un damier en tissu est néan-
moins nécessaire.
Il est 14h en ce mardi 14 mai et tous 
les élèves de la classe de CM1B de 
l'école Dulcie September sont dans 
les starting-blocks. Cet après-midi, 
on joue.

Un printemps studieux
Pour le Drancy damier club, le temps 
des vacances n'est pas encore arrivé. 

Non seulement parce que les mois 
de printemps sont particulièrement 
riches en tournois et diverses com-
pétitions, notamment la finale de la 
Coupe de France qui se déroulera à la 
fin juin à Montélimar, mais aussi parce 
qu'un événement approche à grands 
pas : le championnat de France senior 
qui aura lieu au château de Ladou-
cette, du 17 au 25 août. Et une organi-
sation comme celle-ci réclame beau-
coup de travail, surtout qu'au Drancy 
Damier club, le nombre d'adhérents 
n'est pas extensible. Mais pour au-
tant, on n'y oublie pas de partager 
sa passion pour les dames lors d'ani-
mations dans les maisons de retraite, 
avec les écoles et le service municipal 
de la Jeunesse. Courage, les journées 
rallongent !

Rendez-vous sur la Fête
Ça y est, le tournoi peut commen-
cer. Chacun jouera trois parties, mais 
puisqu'il n'y a que 23 élèves, c'est 
l'institutrice, Dorothée Doyen, qui se 

place devant le dernier damier. Dès 
lors, tout s'enchaine rapidement, sous 
les regards attentifs et bienveillants 
des joueurs du club qui conseillent, 
mais aussi corrigent les erreurs trop 
flagrantes. Et puis, le plus amusant 
dans cette affaire, c'est surtout de ta-
per sur les pendules dès lors que l'on 
a poussé son pion.
Les huit premiers se retrouveront sa-
medi 15 juin, à la Fête de la ville, sur le 
stand du club, où ils pourront dispu-
ter un grand tournoi, avec les lauréats 
des cinq autres écoles visitées en ce 
mois de mai et les enfants vainqueurs 
des animations au SMJ. Une finale 
avant la grande du mois d'août.

Les dames 
font école
Le Drancy damier club est sur 
tous les fronts : compétitions, 
organisation du championnat 
de France, mais aussi dans 
les écoles où il apprend les 
rudiments du jeu aux enfants.
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ASSOCIATION

La France n'a découvert les chants 
gospel qu'en 1945, avec le débarque-
ment des alliés américains.  Dès 1953, 
une première chorale de gospel, Les 
compagnons du Jourdain, voit le jour 
dans l'hexagone et se produit pen-
dant près de 60 ans sans que jamais 
son succès ne soit démenti. Car le 
gospel, c'est avant tout des chants 
spirituels et émotionnels, qui trouvent 
leur origine dans les souffrances et les 
espoirs des afro-américains.    

Du Negro Spiritual au Gospel
Au XVIIe siècle, les déportés d'Afrique 
vers l'Amérique du nord ont pour 
la plupart travaillé dans des planta-
tions de coton. Tout au long de la 
journée, ils rythmaient leur labeur au 
son des  "Worksongs", chants a cap-
pella improvisés par un chanteur et 
repris par un chœur, et des "Hollers", 

ensembles de cris brefs et d'interjec-
tions. Progressivement, de nouveaux 
chants leur permettant de trans-
mettre des informations codées pour 
se prévenir des dangers et organiser 
des évasions ont fait leur apparition. 
Dans le même temps, les esclaves 
découvrent la religion chrétienne et 
se mettent à chanter des prières et à 
improviser des sermons. Le mélange 
de ces différentes influences donne 
le Negro Spiritual. Au fil du temps, ce 
dernier s'enrichit au contact du blues 
et du jazz. Les thèmes des chants 
évoluent et ne traitent plus exclusive-
ment de l’esclavage mais également 
de l’exclusion sociale des afro-amé-
ricains : c’est la naissance du gospel. 

Le Gospel à Drancy
Présidée par Romain Dachiville, l'as-
sociation Drancy Outre-mer propose 

à ses adhérents de donner de la voix 
au sein de sa chorale de Gospel. Diri-
gée par le chef de cœur Franck Zita, 
la formation d'une quinzaine de chan-
teurs se réunit tous les jeudis soir de-
puis 2006 pour chanter. Elle se donne 
en représentation deux fois l'an, en 
mai à l'occasion des célébrations 
pour l'abolition de l'esclavage et en 
décembre lors de l'après-midi "Chan-
ter Noël". 

Le Gospel, de la souffrance à l'espoir
Culture musicale d’origine afro-américaine, le gospel prend racines dans trois siècles d’esclavage. 
Des chants au pouvoir émotionnel fort, dont la tradition est transmise à Drancy par l'association 
Drancy Outre-mer. 

Hommage aux victimes de l'esclavage
À l'occasion du 10 mai, journée commémorative du souvenir de l'esclavage et de son 
abolition, la ville de Drancy, les représentants du département et de la région ainsi que 
plusieurs associations locales se sont rassemblés boulevard Paul Vaillant Couturier, 
devant le mémorial de l'esclavage, pour rendre hommage aux victimes de la traite. 
Solennelle, la cérémonie s'est déroulée sous la pluie, rythmée par les discours, le son 
des percussions et les interprétations de chants Gospel par la chorale de l'association 
Drancy Outre-mer. Cette dernière a notamment interprété We Shall Overcome, 
littéralement "nous triompherons", un  chant contestataire érigé en hymne lors des 
marches du Mouvement des droits civiques aux États-Unis.
Après les dépôts de gerbes au pied de la sculpture réalisée en 2006 par les artistes 
guadeloupéens Jean et Christian Moisa, les participants ont observé une minute de 
silence, avant d'entamer la Marseillaise.

Drancy Outre-mer en deuil 
L'association s’apprêtait à célébrer son 
17e anniversaire le 22 mai, lorsqu'elle 
a appris le décès, la veille, de l'un 
de ses plus anciens membres  : la 
chorégraphe Chimène Edom. Âgée de 
46 ans, la Drancéenne a été emportée 
par la maladie. L'association présente 
ses condoléances à ses proches. 
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LES TRAVAUX EN IMAGES

Dans le quartier de l’Avenir, la 
construction du nouveau collège, 
qui remplacera Paul Langevin, se 
poursuit. L’établissement, dont 
la première pierre a été posée il 
y a un peu plus d’un an, ouvrira 
en septembre. Il pourra accueillir 
jusqu’à 700 élèves. 

Les travaux préparatoires au chantier de rénovation et 
d’agrandissement du stade nautique ont commencé. Il s’agit 
de raccorder le stade nautique au réseau d’assainissement 
de la ville. Pour rappel, l’équipement restera ouvert pendant 
toute la durée des travaux. 

Quartier de La Mare. Rue René Deschamps, les travaux ont 
débuté mi-mai. Il s’agit de la réfection complète de la partie 
comprise entre la rue des Cerisiers et la rue du Bois d’Amour. 
La fin des travaux est prévue en fin d’année. 
Coût du chantier : 900 000 €.

Quartier de l’Avenir parisien. Rues Galopin, 
Pierrot et Louis Risch, les conduites d’eau 
sont en cours de remplacement. Les travaux 
devraient être terminés fin juin. 
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/  La gare RER B du Bourget à 13 min* à pied, 
5 min* en bus

/  Un bel immeuble d’angle au pied d’une place 
arborée et commerçante

/  Des appartements du studio au 5 pièces

/  Des loggias, balcons, jardins privatifs 
et de magnifi ques terrasses plein ciel

DANS VOTRE VILLE,
VIVEZ UNE EXPÉRIENCE IMMOBILIÈRE UNIQUE.

Place des Arts
Découvrez notre réalisation
au cœur du “Vieux Drancy”

kaufmanbroad.fr
 0 800 544 000

Espace de vente
Parking de l’espace culturel - 120 rue Sadi Carnot - 93700 Drancy
Ouvert du jeudi au samedi de 10 h 30 à 12 h 30 et de 14 h à 19 h, dimanche et lundi de 14 h à 19 h.

* Source Google Maps. (1) Programme éligible à la TVA à 5,5 % au lieu de 20 % pour l’acquisition d’une résidence principale en zone ANRU, sous conditions de ressources. Voir détails sur l’espace de vente.
Kaufman & Broad Homes S.A.S. au capital de 2 247 403,41 €. RCS Nanterre 379 445 679 - N° ORIAS 14 006 098 - Document non contractuel - Illustration à caractère d’ambiance : D. Barçon. OSWALDORB - 10/2018

TVA 
5,5 %(1)

DÉMARRAGE 

DES TRAVAUX

Centre d’Affaires des Croisés | 18, place du Chanoine Héroux 93330 Neuilly-sur-Marne
Tél. : 01 56 49 10 00 | E-mail : prestaction.sarl@neuf.fr

DÉVELOPPEUR DE VOS IDÉES 
DEPUIS PLUS DE 20 ANS

 Création et édition

 Régie publicitaire

 Signalétique

 Sponsoring sportif et culturel

 Interactivité numérique



ENVIRONNEMENT

Faustin Plumain n'a plus assez de 
temps pour s'occuper seul de son 
jardin de 200 m2. Mais plutôt que de 
le laisser en friche, cet infirmier libé-
ral de 50 ans souhaite l'ouvrir aux 
Drancéens qui aimeraient jardiner, 
sans être en mesure de le faire chez 
eux. L'idée est de mettre en collabo-
ration les énergies pour entretenir, 
semer, planter, tailler et récolter, dans 
la convivialité. "Le service est gratuit, 
c'est un échange de bons procédés", 
explique le Drancéen, qui s'est instal-
lé dans ce pavillon en 1996. 
Situé à l'arrière de la maison, l'espace 

jouit d'une orientation nord-est et ac-
cueille déjà un cerisier, un pommier, 
un poirier ainsi que 4 pieds de vignes, 
qui ont donné plus de 10 kg de raisins 
l'an dernier. L'ensemble est structu-
ré par des arbustes, notamment des 
thuyas et des noisetiers. 
Toujours prêt à échanger conseils et 
bonnes pratiques, Faustin Plumain 
est adepte d'une culture sans pesti-
cides et entretient ses plantes avec 
des produits naturels tel que le pu-
rin d'orties. Il s'est également équipé 
d'un composteur, de deux bacs de 
récupération de l'eau de pluie et d'un 

abri qui possède tout l'équipement 
nécessaire au jardinage. Une entrée 
séparée ainsi qu'un point d'eau situé 
à l'avant du pavillon, permet aux visi-
teurs de jouir du jardin en l'absence 
de son propriétaire. Ce dernier les 
invite d'ailleurs à utiliser le barbecue 
situé au fond, pour un déjeuner atta-
blé à l'ombre arbres.

> Vous êtes intéressé ? 
Faustin Plumain
faustin.plumain@wanadoo.fr
06 70 17 76 12
27 rue Charles Sage

L'homme qui partageait son jardin
Vous n'avez pas de jardin mais vous rêvez de planter des fleurs ou d'entretenir un potager ? 
Le drancéen Faustin Plumain vous invite à partager le jardin de son pavillon, situé au cœur de la ville.    
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Débroussaillage électrique 
Depuis deux ans, avant même l'interdiction de l'utilisation des produits phytosa-
nitaires dans les rues, la Ville avait chargé l'UCAD du désherbage des rues. Il était 
réalisé avec des débroussailleuses thermiques. Depuis avril, c'est la société SMDA 
qui nettoie notre voirie de ses adventices, les "mauvaises herbes". Mais cette fois, 
les machines sont électriques et fonctionnent sur batteries.
Puisqu'il faut agir le long des habitations et des trottoirs, chaque rue nécessite 
quatre passages. Le calcul est donc simple : 110 kilomètres de rues impliquent 440 
kilomètres de débroussaillage. Et celles, notamment les pavées, qui sont particuliè-
rement sensibles aux adventices connaîtront cinq campagnes d'ici la fin septembre. 
C'est ici que l'électricité prend toute son importance : moins de pollution, moins 
de bruit, moins d'odeur, moins de projections, les machines étant un peu moins 
puissantes. C'est un avantage pour les riverains, mais aussi, et surtout, pour les per-
sonnes qui réalisent ces passages dans de bien meilleures conditions de travail.
À une époque où le développement durable devient un critère déterminant dans 
toutes actions, ce passage à l'électricité est logique, les autres techniques (dé-
broussailleuse thermique, eau chaude...) nécessitant du carburant.
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LIBRE OPINION
Élus Drancy autrement

Que souhaite cacher Mme le maire ?
La catégorie A regroupe le personnel 
d’encadrement et donc les cadres les 
mieux rémunérés de la ville. C’est dans 
cette catégorie que les écarts de salaire 
entre hommes et femmes sont les plus 
importants. C’est pour pousser mon ana-
lyse de cette discrimination et parce que 
les charges de personnels représentent 
2/3 de notre budget de fonctionnement 
que j’ai demandé à Mme le maire de me 
fournir une copie des fiches de payes de 
l’ensemble de la catégorie A.
Malgré mes relances la ville persiste à ne 
pas me communiquer l’identité de ces 
personnes. Bien évidemment je passerai 
par la justice s’il le faut mais cette insis-
tance à ne pas me fournir ces documents 
ne cacherait-il pas d’autres secrets en-
core moins avouables ?
Croyez-bien que je mènerai mes investi-
gations jusqu’au bout et que toute la véri-
té sera relevée…comme toujours.

Hacène CHIBANE 06 20 65 24 48 
contact@drancy-autrement.fr

NDLR : En réalité, la loi interdit à la mai-
rie de communiquer des informations 
à caractère strictement personnel sur 
la rémunération des agents de la com-
mune. Tout au plus, avec leur accord 
écrit, il est possible d'y ajouter leur 
nom et prénom, ce qui a été fait dans 
le cas présent.

Élus Majorité municipale 

Une soixantaine de squatters (es-
sentiellement des hommes) ont été 
expulsés après avoir occupé illéga-
lement un bâtiment SNCF pendant 
plus de 3 ans.
Une vingtaine d’entre eux sont arri-
vés une semaine plus tard place de 
l’Hôtel de Ville puis dans un parking 
de l’OPHLM en sous-sol. Un huissier 
a pu constater qu’ils avaient pour 
seul papier une demande d’asile 
(économique) où il était indiqué 
qu’ils étaient domiciliés en avril 2019 
dans des foyers situés à Aubervil-
liers, Melun, Nanterre et Cergy.
Qui est prioritaire pour le logement ?
Celui qui a déposé un dossier en 
mairie et respecte les règles ou celui 
qui campe pour faire pression ?
Qui gère les foyers d’hébergement ? 
Ce n’est pas la Ville. Faut-il priver les 
scolaires et les associations en réqui-
sitionnant un gymnase ? Non.
Enfin, qui garantit le respect du droit ?
C’est le juge assisté par l’État.

Élus À gauche pour Drancy 
solidaires ensemble
Dignité et solidarité !
Des occupants en situation de grande 
précarité ont été récemment expulsés 
par décision de l’Etat d’un bâtiment 
SNCF abandonné.
Une cinquantaine d’entre eux, dont des 
femmes enceintes, est désormais sans 
abri et a décidé d’occuper les abords 
de l’Hôtel de Ville.
Il n’est pas difficile de comprendre qu’ils 
attendaient un geste de la Mairie…
Mais non… Seuls les riverains ont fait 
preuve d’humanité à leurs égards en 
leur distribuant nourriture et vête-
ments.
Si c’est à l’Etat qu’il revient de trou-
ver des solutions pérennes pour ces 
personnes, qui pour la plupart tra-
vaillent et sont en situation irrégu-
lière, nous aurions pu attendre un 
traitement plus humain de la Mairie 
pour trouver une solution d’urgence 
et héberger temporairement ces 
personnes. D’autant que Mr et Mme 
Lagarde, qui siègent respectivement 
à l’Assemblée nationale et au Dépar-
tement, peuvent intervenir auprès des 
représentants de l’Etat pour agir en fa-
veur de ces familles plutôt que de les 
faire expulser par voie d’arrêté…

Nathalie VASSEUR & Olivier VALENTIN

ÉLECTIONS

Européennes : les résultats drancéens
Dimanche 26 mai, les citoyens européens ont élu leurs représentants au Parlement 
européen. À Drancy, 40,97% des électeurs ont participé. les résultats sont les suivants :

Mme Manon AUBRY   		    9,35 %   	                                       
M. Robert DE PREVOISIN		    0,00 %
M. Renaud CAMUS		    0,00 %
Mme Florie MARIE		    0,09 %
Mme Nathalie LOISEAU		    9,91 %
M. Hamada TRAORÉ		    0,01 %
M. Florian PHILIPPOT		    0,44 %
M. Audric ALEXANDRE		    0,01 %
M. Dominique BOURG		    1,29 %
M. Vincent VAUCLIN		    0,01 %
M. Jean-Christophe LAGARDE	 28,97 %
M. Raphaël GLUCKSMANN		    3,96 %
M. Yves GERNIGON		    0,00 %
M. Gilles HELGEN			    0,03 %
M. Nicolas DUPONT-AIGNAN	   2,02 %
Mme Sophie CAILLAUD		    0,01 %
Mme Thérèse DELFEL		    0,01 %

Mme Nathalie ARTHAUD			     0,72 %
M. Ian BROSSAT				      4,48 %
M. François ASSELINEAU			     1,58 %
M. Benoît HAMON			     3,39 %
Mme Nathalie TOMASINI			     0,08 %
M. Jordan BARDELLA			   20,20 %
Mme Cathy Denise Ginette CORBET		   0,00 %
M. Antonio SANCHEZ			     0,00 %
M. Pierre DIEUMEGARD			     0,05 %
M. Christophe CHALENÇON		    0,00 %
M. Francis LALANNE			     0,50 %
M. François-Xavier BELLAMY		    2,39 %
M. Yannick JADOT			     7,19 %
Mme Hélène THOUY			     2,63 %
M. Olivier BIDOU				      0,18 %
M. Christian Luc PERSON			     0,24 %
M. Nagib AZERGUI			     0,24 %
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TRANSITION ÉNERGÉTIQUE 

Axé sur l'habitat  pavillonnaire, il 
s’adresse aux propriétaires-occu-
pants et propriétaires-bailleurs en 
maison individuelle (sous condition 
de ressources et de loyers modérés). 
Il permet de réduire sa facture de 
chauffage, d'améliorer son confort 
thermique, mais aussi d'adapter son 
logement en cas de perte d'autono-
mie (vieillesse). 
 
Objectif : doubler le nombre de 
bénéficiaires
Avec 68% du parc immobilier 
construit avant 1975, le "programme 
d’intérêt général  de lutte contre la 
précarité énergétique" (PIG), lancé 
en 2016, a toute sa pertinence sur le 
territoire. Plus de 500 familles en ont 
bénéficié entre 2016 et  2018. Forts 
de ce succès, l'établissement pu-
blic territorial Paris Terres d’Envol et 
l’Agence nationale de l’habitat (Anah) 
se sont engagés dans  un nouveau 
programme pour les trois années à 
venir (2019-2021). Ciblé uniquement 
sur les maisons individuelles, l’objec-
tif est de doubler le nombre de mé-
nages bénéficiaires. À travers ce type 
de dispositif, la volonté du territoire et 
de ses 8 villes est de construire, avec 
les habitants, une ville durable, soli-
daire et agréable à vivre.
 
Qui est éligible ?
• Propriétaire-occupant d'une maison 
individuelle, sous condition de res-
sources 

• Propriétaire-bailleur  d'une maison 
individuelle, sous condition de loyers 
modérés 
Pour connaître le tableau de plafonds 
de ressources, flasher :

La maison doit avoir plus de 15 ans 
et se situer dans l’une des communes 
suivantes  : Aulnay-sous-Bois, Drancy, 
Dugny, Le Blanc-Mesnil, Le Bourget, 
Sevran, Tremblay-en-France, Ville-
pinte.
 
Pour quels types de travaux ?
• Les travaux d’amélioration énergé-
tique : isolation thermique extérieure, 
isolation des combles, réfection des 
menuiseries, aménagement du sys-
tème de chauffage ou production 
d’eau chaude…
• Les travaux lourds liés à une dé-
gradation importante du logement, 
couplés à des travaux d’amélioration 
énergétique 
• Les travaux d’adaptation du loge-
ment liés à la perte d’autonomie (vieil-
lesse), couplés à des travaux d’amélio-
ration énergétique 
Ces travaux doivent permettre une 
baisse de la consommation énergé-
tique et un gain énergétique d’au 
moins 25% pour les propriétaires-oc-
cupants et de 35% pour les proprié-
taires-bailleurs.

Quels avantages ?
• Des aides financières pouvant at-
teindre 80% du montant des travaux 
• Un accompagnement personna-
lisé et gratuit (conseils et montage 
de dossiers, visite avant et après tra-
vaux…) 
L’aide de Paris Terres d’Envol a un ef-
fet de levier, c'est-à-dire qu'elle  per-
met de déclencher les aides des 
autres organismes. Elle s'applique sur 
le reste à charge du montant des tra-
vaux et son versement a lieu à la fin 
des travaux, après la visite de l'opéra-
teur et sur la base des factures. 
Pour connaître le montant des aides 
de Paris Terres d’envol, flasher : 

>> + d’informations
• 01 53 91 03 07 
• pig.paristerresdenvol@citemetrie.fr
• 3e mercredi du mois, de 9h à 12h
Centre administratif, 
Service énergie et développement 
durable
Prochaine permanence : mercredi 19 
juin
      
>> Pour effectuer une demande 
d’aide financière en ligne : 
monprojet.anah.gouv.fr

Des aides pour rénover son logement
Paris Terres d’Envol propose un programme d’aide pour financer les travaux de rénovation des 
maisons. L'objectif est de lutter contre la précarité énergétique tout en améliorant les logements 
existants. 
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ÉTAT-CIVIL - INFOS PRATIQUES

PHARMACIES 
DE GARDE
Les gardes indiquées ci-dessous sont 
sous réserve de modification. Pour 
la délivrance de médicaments sur 
ordonnance, en dehors des heures 
et jours d’ouverture normaux des 
pharmacies, s’adresser au commissariat 
de police : 01 41 60 81 40

Dimanche 2 juin
Pharmacie Nigelle
144 rue Roger Salengro
01 48 30 24 74

Dimanche 9 juin
Pharmacie des Quatre routes
129 avenue Henri Barbusse
01 48 30 22 65
Pharmacie Fatealy
2 avenue de la Division Leclerc
01 48 32 03 33

Lundi 10 juin
Pharmacie Berthelot
5 rue Marcelin Berthelot
01 48 32 02 11 

Dimanche 16 juin
Pharmacie principale de Drancy
160 avenue Henri Barbusse
01 48 30 01 95 

Retrouvez la liste sur drancy.fr > En un clic 
> Médecine et pharmacies de garde

MÉDECINE DE GARDE
Le service de garde est assuré le 
samedi après-midi et le dimanche par 
des médecins généralistes libéraux. 

Vous pouvez vous rendre à la 
Maison médicale de Drancy
• du lundi au vendredi de 20h à minuit
• le samedi de 14h à minuit
• les dimanches et jours fériés 
de 8h à minuit

17-19, avenue Henri Barbusse
01 55 89 21 90

ÉTAT-CIVIL
	
NAISSANCES
Benmoussa Samy - Chang Thomas - 
Diouara Ibrahim-Hamahoulah - Esteban

Sacha - Gomes Alves Léana - Huja Yanis 
- Kanagasabai Vanshika - Lagnoui Adam 
- Majdoub Jasmine - Serhat Ada - Simon 
Evan - Sow Samba - Velthasan Joël - 
Zeebaree Jacinta

MARIAGES
Djerroud Lyes et Kadri Salima -Ganeswaran 
Sathiyaseelan et Sathiyasivan Rajani -
Lekhechine Raouf et Chenna Sihem -
Meliani Djamal et Rosblack Jackie - 
Moreira Pinto Joel et Dos Santos Amorim 
Ana - Saraoui Messaoud et Guendouz 
Nawel - Singh Satnam et Kaur Manjit - 
Sinnarasa Thineskanth et Rasu Tharisini - 
Younsi Ali et El Mëtalssi Mina

ANNIVERSAIRE
Alexandra 
Brunet a fêté 
ses 100 ans, 
le 2 avril 
dernier. Aude 
Lagarde et la 
municipalité 
lui ont souhaité 
un joyeux 
anniversaire.

Un concours photo sur Instagram

Le bailleur social Seine-Saint-Denis habitat organise 
jusqu’au 16 juin la 2e édition de #93monamour, un 
concours de photographie gratuit et ouvert à tous, sur 
Instagram. À travers cette initiative, il s'agit de poser un 
regard personnel et poétique sur le département et ses 
habitants. Seule contrainte créative, la photographie de-
vra être prise sur le territoire de la Seine-Saint-Denis.
Le jury est composé de personnalités du milieu artistique, 
journalistique, du Conseil départemental ainsi que de lo-
cataires et salariés du bailleur. Il est présidé cette année 
par la photographe Valérie Frossard. 
À la clé, deux prix qui seront remis le 28 juin :
• le prix du Jury, remis par Valérie Frossard. La photo lau-
réate remportera un bon d'achat d'une valeur de 500 €.
• le prix du Public. Le jury sélectionnera les 10 meilleures 
photos et les soumettra au vote des internautes sur Ins-
tagram du 20 au 27 juin. La photo qui obtiendra le plus 
de likes remportera un bon d'achat d'une valeur de 100 €.
Le règlement du concours est consultable sur 
seinesaintdenishabitat.fr

Une enquête publique relative à l’élaboration du règle-
ment local de publicité de la commune se déroulera du 
lundi 3 juin au mardi 2 juillet inclus, à la mairie (direc-
tion des services techniques/service Foncier). 
Chacun pourra prendre connaissance du dossier et 
consigner ses observations :
> sur le registre d’enquête, 
> sur le registre d’enquête électronique  : 
elaboration-rlp-drancy.enquetepublique.net, 
> par écrit à Monsieur le commissaire enquêteur au 
siège de Paris Terres d’envol, BP 10018, 
93601 Aulnay-sous-Bois cedex,
>  par voie électronique à :
elaboration-rlp-drancy@enquetepublique.net, 
> lors des permanences du commissaire enquêteur : le 
6 juin de 9h à 12h, le mardi 25 juin et le mardi 2 juillet 
de 14h à 17h. 
Le dossier d’enquête publique sera disponible durant 
l’enquête sur drancy.fr et sur paristerresdenvol.fr. 
Le public pourra consulter le rapport et les conclusions 
du commissaire enquêteur pendant une durée d’un an : 
dans les locaux de Paris Terres d’envol, au service Fon-
cier de la mairie, sur drancy.fr et sur 
paristerresdenvol.fr



PORTRAIT

Assia, c'est un sacré numéro. On ai-
merait bien que ses débuts promet-
teurs dans le monde de la boxe soient 
une surprise. Mais en fait, non. Voici 
déjà quelques années que sa pré-
sence dans la salle de boxe de la rue 
des Bois de Groslay fait partie du dé-
cor. Mais pas celui du fond de scène : 
Assia entend bien jouer les premiers 
rôles. "Tu le feras quand mon 
portrait dans le journal ?", de-
mandait-elle déjà, malicieuse, 
à seulement 14 ans, sous le re-
gard bienveillant de Milan Prat 
qui venait d'être sacré cham-
pion de France. Son indéfec-
tible sourire qu'elle arbore 
en toute occasion nous laisse 
juste imaginer que, sur le ring, 
celle qui se définit comme une 
puncheuse, doit jouer une 
toute autre partition. 

Une vraie discipline
Assia n'a que 16 ans, mais déjà une 
ambition débordante. La réussite de 
Milan, et donc la certitude que l'ap-
prentissage qu'elle poursuit avec 
Kassa Baradji, son entraîneur, est une 
voie royale, lui ont sans doute donné 
quelques idées. Mais pour satisfaire 
son appétit de victoires, elle sait bien 
qu'il n'existe qu'un seul chemin, celui 
du travail. "Je suis cadette et je boxe 
en moins de 57 kg. Je m'entraîne tous 
les jours, sauf le week-end, entre 1h30 

et 2h par jour, explique-t-elle. Mais la 
boxe, ça n'est pas qu'un sport. Tu ap-
prends de la vie avec ça. Ça t'aide à 
être sérieux. Si tu es à l'heure à l'en-
traînement, tu l'es aussi au lycée. 
Et puisque dans la boxe amateur tu 
peux avoir un combat surprise le len-
demain, tu dois être tout le temps au 
poids et faire attention à ce que tu 

manges. C'est une vraie discipline. 
Soit tu acceptes ces règles, soit tu ar-
rêtes la boxe".
Un autre point ne lui a pas échappé : 
si elle veut devenir une boxeuse de 
haut niveau et donc intégrer l'INSEP, 
la pépinière de tous les grands spor-
tifs français, il lui faudra obtenir de 
bons résultats, mais aussi travailler sur 
la maîtrise de soi et être une bonne 
élève. "Je suis en seconde à Delacroix 
et tout se passe bien", précise-t-elle 

visiblement satisfaite que tous ses ef-
forts portent leurs fruits.

Une année planifiée
Assia sait que l'année qui arrive sera 
importante pour elle, d'autant plus 
qu'elle est déjà dans les radars de 
l'Institut. "J'ai été repérée l'année 
dernière, pendant le championnat 

d'Île-de-France, se réjouit-elle. 
Depuis, l'INSEP m'appelle pour 
faire des mises de gants [en-
traînement visant à apporter 
une opposition à un sportif 
préparant une compétition]. 
Mon objectif, c'est de l'intégrer 
dès l'année prochaine et d'être 
la numéro 1. Tout se décidera 
en février, avec le champion-
nat de France junior. Là, je me 
prépare. Je travaille beaucoup 
avec Kassa". Au printemps, 
elle a même été sélectionnée 
par la direction technique na-

tionale pour participer, au CREPS de 
Bourges, à un camp d'entraînement 
avec l'équipe d'Irlande et le collectif 
relève féminine français. Il s'agissait 
d'évaluer les boxeuses issues du pro-
gramme de sélection.
Et puisqu'à 16 ans Assia ne doute de 
rien, certaines dates sont d'ores et 
déjà cochées sur son agenda  : "En 
2024, j'aurai 21 ans".

Graine de championne
C Positif abrite déjà un champion de France de boxe. La seule fille du club, Assia Meniri, 16 ans, 
entend bien suivre ses traces.
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" Ce que j'aime 
dans la boxe, 
c'est la sensation 
lorsque l'on monte 
sur le ring. "






